
3ème semaine de l’Avent 
 

Lundi  

Livre des Nombres 24, 2-7.15-17a 

En ces jours-là, levant les yeux, le prophète païen Balaam vit Israël qui campait, rangé par 

tribus. L’esprit de Dieu fut sur lui, et il prononça ces paroles énigmatiques : « Oracle de Balaam, 

fils de Béor, oracle de l’homme au regard pénétrant, oracle de celui qui entend les paroles de 

Dieu. Il voit ce que le Puissant lui fait voir, il tombe en extase, et ses yeux s’ouvrent. Que tes 

tentes sont belles, Jacob, et tes demeures, Israël ! Elles s’étendent comme des vallées, comme 

des jardins au bord d’un fleuve ; le Seigneur les a plantées comme des aloès, comme des cèdres 

au bord des eaux ! Un héros sortira de la descendance de Jacob, il dominera sur des peuples 

nombreux. Son règne sera plus grand que celui de Gog, sa royauté sera exaltée. Balaam 

prononça encore ces paroles énigmatiques : « Oracle de Balaam, fils de Béor, oracle de 

l’homme au regard pénétrant, oracle de celui qui entend les paroles de Dieu, qui possède la 

science du Très-Haut. Il voit ce que le Puissant lui fait voir, il tombe en extase, et ses yeux 

s’ouvrent. Ce héros, je le vois – mais pas pour maintenant – je l’aperçois – mais pas de près : 

Un astre se lève, issu de Jacob, un sceptre se dresse, issu d’Israël ». 

 

Psaume 25 

 Seigneur, enseigne-moi tes voies, fais-moi connaître ta route. 

Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi, car tu es le Dieu qui me sauve. 

 Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse, ton amour qui est de toujours. 

Dans ton amour, ne m'oublie pas. En raison de ta bonté, Seigneur. 

 Il est droit, il est bon, le Seigneur, lui qui montre aux pécheurs le chemin. 

Sa justice dirige les humbles, il enseigne aux humbles son chemin. 

 

Évangile de Jésus-Christ selon saint Matthieu 21, 23-27 

En ce temps-là, Jésus était entré dans le Temple, et, pendant qu’il enseignait, les grands prêtres 

et les anciens du peuple s’approchèrent de lui et demandèrent : « Par quelle autorité fais-tu cela, 

et qui t’a donné cette autorité ? » Jésus leur répliqua : « À mon tour, je vais vous poser une 

question, une seule ; et si vous me répondez, je vous dirai, moi aussi, par quelle autorité je fais 

cela : Le baptême de Jean, d’où venait-il ? du ciel ou des hommes ? » Ils faisaient en eux-mêmes 

ce raisonnement : « Si nous disons : “Du ciel”, il va nous dire : “Pourquoi donc n’avez-vous 

pas cru à sa parole ?” Si nous disons : “Des hommes”, nous devons redouter la foule, car tous 

tiennent Jean pour un prophète ». Ils répondirent donc à Jésus : « Nous ne savons pas ! » Il leur 

dit à son tour : « Moi, je ne vous dis pas non plus par quelle autorité je fais cela ». 

 

Homélie 

Non seulement Pilate s'en est lavé les mains, mais eux aussi s'en sont lavés les mains : «Nous 

ne savons pas». Ne pas entrer dans l'histoire des hommes, ne pas s'impliquer dans les problèmes, 

ne pas se battre pour faire le bien, ne pas se battre pour guérir tant de personnes dans le besoin... 

«Il vaut mieux pas. Ne nous salissons pas.» Tant de chrétiens se lavent les mains des défis de 

la culture, des défis de l'histoire, des défis des gens de notre temps ; même les plus petits défis.  

Et que se passerait-il si le Seigneur s'en lavait les mains, avec nous ? Les pauvres. (Homélie à 

Sainte-Marthe du 16 décembre 2019) 

 

Prière 

Prête l’oreille à nos prières, Seigneur : que la venue de ton Fils au milieu de nous éclaire la nuit 

de nos cœurs. 

 



Mardi 

Livre de Sophonie 3, 1-2.9-13 

Ainsi parle le Seigneur : Malheur à la rebelle, l’impure, Jérusalem, la ville tyrannique ! Elle n’a 

pas écouté l’appel, elle n’a pas accepté la leçon, elle n’a pas fait confiance au Seigneur, de son 

Dieu elle ne s’est pas approchée. Alors, je rendrai pures les lèvres des peuples pour que tous 

invoquent le nom du Seigneur et, d’un même geste, le servent. D’au-delà des fleuves d’Éthiopie, 

ceux qui m’adorent, mes enfants dispersés, m’apporteront mon offrande. Ce jour-là, tu n’auras 

plus à rougir de tes méfaits, de tes crimes contre moi, car alors j’extirperai de toi ceux qui se 

vantent avec insolence, tu cesseras de te pavaner sur ma montagne sainte. Je laisserai chez toi 

un peuple pauvre et petit ; il prendra pour abri le nom du Seigneur. Ce reste d’Israël ne 

commettra plus d’injustice ; ils ne diront plus de mensonge ; dans leur bouche, plus de langage 

trompeur. Mais ils pourront paître et se reposer, nul ne viendra les effrayer. 

 

Psaume 34 

 Je bénirai le Seigneur en tout temps, sa louange sans cesse à mes lèvres. 

Je me glorifierai dans le Seigneur : que les pauvres m'entendent et soient en fête ! 

 Qui regarde vers lui resplendira, sans ombre ni trouble au visage. 

Un pauvre crie ; le Seigneur entend : il le sauve de toutes ses angoisses. 

 Le Seigneur regarde les justes, il écoute, attentif à leurs cris. 

Le Seigneur entend ceux qui l'appellent : de toutes leurs angoisses, il les délivre. 

 Il est proche du cœur brisé, il sauve l'esprit abattu. 

Le Seigneur rachètera ses serviteurs : pas de châtiment pour qui trouve en lui son refuge. 

 

Évangile de Jésus-Christ selon saint Matthieu 21, 28-32 

En ce temps-là, Jésus disait aux grands prêtres et aux anciens du peuple : « Quel est votre avis ? 

Un homme avait deux fils. Il vint trouver le premier et lui dit : “Mon enfant, va travailler 

aujourd’hui à la vigne.” Celui-ci répondit : “Je ne veux pas.” Mais ensuite, s’étant repenti, il y 

alla. Puis le père alla trouver le second et lui parla de la même manière. Celui-ci répondit : “Oui, 

Seigneur !” et il n’y alla pas. Lequel des deux a fait la volonté du père ? » Ils lui répondent : 

« Le premier ». Jésus leur dit : « Amen, je vous le déclare : les publicains et les prostituées vous 

précèdent dans le royaume de Dieu. Car Jean le Baptiste est venu à vous sur le chemin de la 

justice, et vous n’avez pas cru à sa parole ; mais les publicains et les prostituées y ont cru. 

Tandis que vous, après avoir vu cela, vous ne vous êtes même pas repentis plus tard pour croire 

à sa parole ». 

 

Homélie  

Aujourd'hui, nous contemplons un père qui a deux fils, il dit au premier : « Mon enfant, va 

travailler aujourd'hui à ma vigne ». Celui-ci répondit : « ‘Je ne veux pas’. Mais ensuite, s'étant 

repenti, il y alla ». Il dit la même chose au deuxième. Celui-ci répondit : « ‘Oui, Seigneur !’ », 

mais n'y vas pas. L'important ce n'est pas de dire "oui", l'important c'est de le "faire". Il y a un 

proverbe qui dit : « Ce qui n'est pas dans les actes n'est pas dans le monde ». 

Dans un autre passage, Jésus fera l'enseignement de cette parabole : « Il ne suffit pas de me 

dire : ‘Seigneur, Seigneur !’, pour entrer dans le Royaume des cieux ; mais il faut faire la 

volonté de mon Père qui est aux cieux ». Comme disait Saint Augustin : « deux volontés 

existent. Ta volonté doit se façonner pour s'identifier à la volonté de Dieu, ce n'est pas à la 

volonté de Dieu de se déformer pour s'accommoder à la tienne ». En langue catalane nous 

disons qu'un enfant “creu” (“croit”), quand il obéit : croire !, c'est-à-dire, nous identifions 

l'obéissance avec la foi, nous avons confiance en ce qu'on nous dit. 

Obéissance veut dire “ob-audire” : écouter avec attention. Cela se manifeste par la prière, en ne 

faisant pas la sourde oreille à la voix de l'Amour. « Nous autres les hommes, nous avons 



tendance “à nous défendre”, à nous attacher à notre égoïsme. Dieu exige qu'en obéissant, nous 

exercions notre foi (...). Il arrive en effet au Seigneur de suggérer son vouloir comme à voix 

basse, tout au fond de la conscience : il faut alors l'écouter avec attention, pour percevoir cette 

voix et lui être fidèles » (Saint Josemaria Escriva). Accomplir la volonté de Dieu c'est être saint ; 

obéir ce n'est pas uniquement être une marionnette entre les mains d'un autre, mais réfléchir à 

ce qu'il faut accomplir et ainsi le faire parce que “nous en avons envie”. 

Notre Mère la Sainte Vierge Marie, maîtresse dans “l'obéissance dans la foi”, nous montrera le 

moyen d'apprendre à obéir à la volonté du Père. 

Abbé Jordi POU i Sabater – Espagne 

 

Prière 

Dieu qui as fait de nous une créature nouvelle dans ton Fils, regarde avec bonté l’œuvre de ta 

miséricorde, et tandis que nous attendons sa venue, préserve-nous de toute déchéance. 

 

Mercredi 

Livre d'Isaïe 45, 6b-8.18.21b-25. 

« Je suis le Seigneur, il n’en est pas d’autre : je façonne la lumière et je crée les ténèbres, je fais 

la paix et je crée le malheur. C’est moi, le Seigneur, qui fais tout cela. Cieux, distillez d’en haut 

votre rosée, que, des nuages, pleuve la justice, que la terre s’ouvre, produise le salut, et qu’alors 

germe aussi la justice. Moi, le Seigneur, je crée tout cela ». Ainsi parle le Seigneur, le Créateur 

des cieux, lui, le Dieu qui fit la terre et la façonna, lui qui l’affermit, qui l’a créée, non pas 

comme un lieu vide, mais qui l’a façonnée pour être habitée : « Je suis le Seigneur : il n’en est 

pas d’autre ! Exposez votre cas, présentez vos preuves, tenez conseil entre vous : qui donc l’a 

d’avance révélé et jadis annoncé ? N’est-ce pas moi, le Seigneur ? Hors moi, pas de Dieu ; de 

Dieu juste et sauveur, pas d’autre que moi ! Tournez-vous vers moi : vous serez sauvés, tous 

les lointains de la terre ! Oui, je suis Dieu : il n’en est pas d’autre ! Je le jure par moi-même ! 

De ma bouche sort la justice, la parole irrévocable. Devant moi, tout genou fléchira, toute langue 

en fera le serment : Par le Seigneur seulement – dira-t-elle de moi – la justice et la force ! » 

Jusqu’à lui viendront, couverts de honte, tous ceux qui s’enflammaient contre lui. Elle 

obtiendra, par le Seigneur, justice et louange, toute la descendance d’Israël. 

 

Psaume 85 

 J'écoute : que dira le Seigneur Dieu ? Ce qu'il dit, c'est la paix pour son peuple et ses fidèles. 

Son salut est proche de ceux qui le craignent, et la gloire habitera notre terre. 

 Amour et vérité se rencontrent, justice et paix s'embrassent ; 

La vérité germera de la terre et du ciel se penchera la justice. 

 Le Seigneur donnera ses bienfaits, et notre terre donnera son fruit. 

La justice marchera devant lui, et ses pas traceront le chemin. 

 

Évangile de Jésus-Christ selon saint Luc 7, 18b-23 

En ce temps-là, Jean le Baptiste appela deux de ses disciples et les envoya demander au 

Seigneur : « Es-tu celui qui doit venir, ou devons-nous en attendre un autre ? » Arrivés près de 

Jésus, ils lui dirent : « Jean le Baptiste nous a envoyés te demander : Es-tu celui qui doit venir, 

ou devons-nous en attendre un autre ? » À cette heure-là, Jésus guérit beaucoup de gens de leurs 

maladies, de leurs infirmités et des esprits mauvais dont ils étaient affligés, et à beaucoup 

d’aveugles, il accorda de voir. Puis il répondit aux envoyés : « Allez annoncer à Jean ce que 

vous avez vu et entendu : les aveugles retrouvent la vue, les boiteux marchent, les lépreux sont 

purifiés, les sourds entendent, les morts ressuscitent, les pauvres reçoivent la Bonne Nouvelle. 

Heureux celui qui ne trébuchera pas à cause de moi ! » 

 

 



Homélie 

Aujourd'hui, quand nous voyons que dans notre vie nous ne savons plus quoi espérer, quand 

nous nous décourageons parce que nous manquons de courage pour voir au-delà de nos 

défaillances quand nous sommes heureux car nous sommes fidèles à Jésus-Christ, et en même 

temps inquiets ou alanguis de ne pas savourer les fruits de notre mission apostolique, le 

Seigneur veut que nous posions la même question que Jean-Baptiste : « devons-nous en attendre 

un autre ? ». 

C'est clair, le Seigneur est “astucieux” et il veut profiter de nos incertitudes —qui sont d'ailleurs, 

tout à fait normales— pour que nous fassions un bilan de notre vie, que nous regardions nos 

défauts, nos efforts, nos maladies… et, ainsi, que nous réaffirmions notre foi et multiplions “à 

l'infini” notre espérance. 

Le Seigneur n'a pas de limites quand il s'agit d'accomplir sa mission: « les aveugles voient, les 

boiteux marchent, les lépreux sont purifiés… ». Où est mon espérance ? Où est ma joie ? Car 

l'espérance est intimement liée à la joie intérieure. Le chrétien, doit, naturellement, vivre comme 

n'importe qui, mais avec le regard toujours fixé sur le Christ, qui ne nous fait jamais défaut. Un 

chrétien ne peut pas vivre sa vie en marge de celle du Christ et de son Évangile. Fixons nos 

regards sur Celui qui peut tout, absolument tout, et ne limitons pas notre espérance. « En Lui tu 

trouveras même plus que tu ne demandes et que tu ne désires » (Saint Jean de la Croix). 

La liturgie n'est pas un "jeu sacré", et l'Église nous offre ce temps de l'Avent afin que chaque 

chrétien, uni au Christ, ranime la vertu de l'espérance dans sa vie. Souvent nous la perdons car 

nous faisons trop confiance à nos propres forces et nous ne voulons pas reconnaître que nous 

sommes “malades” et que nous avons besoin de la main salvatrice du Seigneur. Mais c'est ainsi, 

et comme Il nous connaît bien et qu'il sait que nous sommes tous faits de la même “pâte” il nous 

tend la main pour nous sauver. —Merci Seigneur, de me sortir de la boue et de remplir mon 

cœur d'espérance. 

Abbé Bernat GIMENO i Capín – Espagne 

 

Prière 

Nous t’en prions, Dieu tout-puissant, que les fêtes prochaines de la venue de ton Fils nous 

apportent la grâce pour la vie présente et nous préparent au bonheur pour l’éternité. 

 

Jeudi 

Livre d'Isaïe 54, 1-10 

Crie de joie, femme stérile, toi qui n’as pas enfanté ; jubile, éclate en cris de joie, toi qui n’as 

pas connu les douleurs ! Car les fils de la délaissée seront plus nombreux que les fils de l’épouse, 

– dit le Seigneur. Élargis l’espace de ta tente, déploie sans hésiter la toile de ta demeure, allonge 

tes cordages, renforce tes piquets ! Car tu vas te répandre au nord et au midi. Ta descendance 

dépossédera les nations, elle peuplera des villes désertées. Ne crains pas, tu ne connaîtras plus 

la honte ; ne tiens pas compte des outrages, tu n’auras plus à rougir, tu oublieras la honte de ta 

jeunesse, tu ne te rappelleras plus le déshonneur de ton veuvage. Car ton époux, c’est Celui qui 

t’a faite, son nom est « Le Seigneur de l’univers ». Ton rédempteur, c’est le Saint d’Israël, il 

s’appelle « Dieu de toute la terre ». Oui, comme une femme abandonnée, accablée, le Seigneur 

te rappelle. Est-ce que l’on rejette la femme de sa jeunesse ? – dit ton Dieu. Un court instant, je 

t’avais abandonnée, mais dans ma grande tendresse, je te ramènerai. Quand ma colère a 

débordé, un instant, je t’avais caché ma face. Mais dans mon éternelle fidélité, je te montre ma 

tendresse, – dit le Seigneur, ton rédempteur. Je ferai comme au temps de Noé, quand j’ai juré 

que les eaux ne submergeraient plus la terre : de même, je jure de ne plus m’irriter contre toi, 

et de ne plus te menacer. Même si les montagnes s’écartaient, si les collines s’ébranlaient, ma 

fidélité ne s’écarterait pas de toi, mon alliance de paix ne serait pas ébranlée, – dit le Seigneur, 

qui te montre sa tendresse.  

 



Psaume 30 

 Je t'exalte, Seigneur : tu m'as relevé. Quand j'ai crié vers toi, Seigneur. 

Seigneur, tu m'as fait remonter de l'abîme et revivre quand je descendais à la fosse. 

 Fêtez le Seigneur, vous, ses fidèles, rendez grâce en rappelant son nom très saint. 

Sa colère ne dure qu'un instant, sa bonté, toute la vie ; avec le soir, viennent les larmes, 

mais au matin, les cris de joie. 

 Et j'ai crié vers toi, Seigneur, j'ai supplié mon Dieu : 

Tu as changé mon deuil en une danse, que sans fin, Seigneur, mon Dieu, je te rende grâce ! 

 Que mon cœur ne se taise pas, qu'il soit en fête pour toi, 

et que sans fin, Seigneur, mon Dieu, je te rende grâce ! 

 

Évangile de Jésus-Christ selon saint Luc 7, 24-30 

Après le départ des messagers de Jean, Jésus se mit à dire aux foules à propos de Jean : 

« Qu’êtes-vous allés regarder au désert ? un roseau agité par le vent ? Alors, qu’êtes-vous allés 

voir ? un homme habillé de vêtements raffinés ? Mais ceux qui portent des vêtements 

somptueux et qui vivent dans le luxe sont dans les palais royaux. Alors, qu’êtes-vous allés voir ? 

un prophète ? Oui, je vous le dis ; et bien plus qu’un prophète ! C’est de lui qu’il est écrit : 

‘Voici que j’envoie mon messager en avant de toi, pour préparer le chemin devant toi.’ Je vous 

le dis : Parmi ceux qui sont nés d’une femme, personne n’est plus grand que Jean ; et cependant 

le plus petit dans le royaume de Dieu est plus grand que lui. Tout le peuple qui a écouté Jean, y 

compris les publicains, en recevant de lui le baptême, a reconnu que Dieu était juste. Mais les 

pharisiens et les docteurs de la Loi, en ne recevant pas son baptême, ont rejeté le dessein que 

Dieu avait sur eux ». 

 

Homélie 

Aujourd'hui, par trois fois, Jésus-Christ nous demande : « Qu'êtes-vous allés voir au désert ? » ; 

« Alors, qu'êtes-vous allés voir ? » ; « Alors, qu'êtes-vous allés voir ? ». L’on dirait que Jésus 

veut nous ôter toute curiosité stérile, la suffisance des pharisiens et des docteurs de la Loi, qui 

méprisaient le plan que Dieu avait pour eux, en rejetant l’appel de Jean. “Le savoir sur Dieu”, 

à lui seul, ne sauve pas ; il faut Le connaître, L’aimer et Le suivre ; il faut une réponse du cœur, 

sincère, humble, reconnaissante. « Tout le peuple qui a écouté Jean, y compris les publicains, a 

reconnu la justice de Dieu en recevant le baptême de Jean » : maintenant, c’est le temps du 

salut. Comme le prêchait saint Jean-Chrysostome, ce n’est plus l’heure de l’examen, mais celle 

du pardon. Aujourd'hui et maintenant c’est le moment : Dieu est proche, chaque fois plus proche 

de nous, car Il est bon, est juste et nous connaît parfaitement et c’est pourquoi il est plein 

d’amour qui pardonne ; Il attend chaque soir notre retour d’enfant au foyer, pour nous 

embrasser. 

Abbé Carles ELÍAS i Cao - Espagne 

 

Prière 

Seigneur, nous sommes des serviteurs indignes de toi, et nous sentons avec tristesse tout le mal 

qui fausse notre vie ; donne-nous cependant de trouver notre joie dans la naissance de ton Fils 

car il vient pour nous sauver. 

 

Ferie de l’Avent : Vendredi 17 

Livre de la Genèse 49, 1-2.8-10 

En ces jours-là, Jacob appela ses fils et dit : « Assemblez-vous ! Je veux vous dévoiler ce qui 

vous arrivera dans les temps à venir. Rassemblez-vous, écoutez, fils de Jacob, écoutez Israël, 

votre père. Juda, à toi, tes frères rendront hommage, ta main fera plier la nuque de tes ennemis 

et les fils de ton père se prosterneront devant toi. Juda est un jeune lion. Tu remontes du carnage, 



mon fils. Il s’est accroupi, il s’est couché comme un lion ; ce fauve, qui le fera lever ? Le sceptre 

royal n’échappera pas à Juda, ni le bâton de commandement, à sa descendance, jusqu’à ce que 

vienne celui à qui le pouvoir appartient, à qui les peuples obéiront ». 

 

Psaume 72 

 Dieu, donne au roi tes pouvoirs, à ce fils de roi ta justice. 

Qu'il gouverne ton peuple avec justice, qu'il fasse droit aux malheureux ! 

 Montagnes, portez au peuple la paix, collines, portez-lui la justice ! 

Qu'il fasse droit aux malheureux de son peuple, qu'il sauve les pauvres gens, qu'il écrase 

l'oppresseur ! 

 En ces jours-là, fleurira la justice, grande paix jusqu'à la fin des lunes ! 

Qu'il domine de la mer à la mer, et du Fleuve jusqu'au bout de la terre ! 

 Que son nom dure toujours ; sous le soleil, que subsiste son nom ! 

En lui, que soient bénies toutes les familles de la terre ; que tous les pays le disent 

bienheureux ! 

 

Évangile de Jésus-Christ selon saint Matthieu 1, 1-17 

Généalogie de Jésus Christ, fils de David, fils d'Abraham : Abraham engendra Isaac, Isaac 

engendra Jacob, Jacob engendra Juda et ses frères, Juda, de son union avec Thamar, engendra 

Pharès et Zara, Pharès engendra Esrom, Esrom engendra Aram, Aram engendra Aminadab, 

Aminadab engendra Naassone, Naassone engendra Salmone, Salmone, de son union avec 

Rahab, engendra Booz, Booz, de son union avec Ruth, engendra Jobed, Jobed engendra Jessé, 

Jessé engendra le roi David. 

David, de son union avec la femme d’Ourias, engendra Salomon, Salomon engendra Roboam, 

Roboam engendra Abia, Abia engendra Asa, Asa engendra Josaphat, Josaphat engendra Joram, 

Joram engendra Ozias, Ozias engendra Joatham, Joatham engendra Acaz, Acaz engendra 

Ézékias, Ézékias engendra Manassé, Manassé engendra Amone, Amone engendra Josias, Josias 

engendra Jékonias et ses frères à l’époque de l’exil à Babylone. Après l’exil à Babylone, 

Jékonias engendra Salathiel, Salathiel engendra Zorobabel, Zorobabel engendra Abioud, 

Abioud engendra Éliakim, Éliakim engendra Azor, Azor engendra Sadok, Sadok engendra 

Akim, Akim engendra Élioud, Élioud engendra Éléazar, Éléazar engendra Mattane, Mattane 

engendra Jacob, Jacob engendra Joseph, l’époux de Marie, de laquelle fut engendré Jésus, que 

l’on appelle Christ. Le nombre total des générations est donc : depuis Abraham jusqu’à David, 

quatorze générations ; depuis David jusqu’à l’exil à Babylone, quatorze générations ; depuis 

l’exil à Babylone jusqu’au Christ, quatorze générations. 

 

Homélie  

Ce soir, nous entrons dans la semaine préparatoire à la fête de Noël. Pendant des siècles, le 

peuple juif a désiré et attendu la venue du Messie ; aujourd’hui nous commémorons ce temps 

d’attente par des textes biblique qui expriment toute l’espérance que le peuple de Dieu met en 

son Messie et Sauveur. À la fin de chaque journée, pendant la prière du soir de l’Église que sont 

les Vêpres, le Cantique de Marie (le Magnificat) est accompagné par une antienne prise dans 

l’un des textes qui appellent le Messie à venir dans un monde en attente, pour apporter la 

Rédemption à ceux qui désirent instamment le salut que Dieu a promis. 

Le Livre de Sirac parle de la sagesse qui sort de la bouche du Très-Haut, qui existait avant que 

le monde soit créé ; et quand Dieu, par sa Parole créa l’univers, il emplit toutes choses de cette 

sagesse. Par-là, Dieu manifestait son amour pour la création, en la comblant du don de la 

Sagesse. Le prophète Isaïe, lui aussi, a prédit que le Messie à venir posséderait l’Esprit du 

Seigneur, un esprit de Sagesse et d’intelligence. Puis à la plénitude des temps, la Sagesse de 

Dieu vint dans le monde et se fit chair en la personne de Jésus, le Fils de Dieu. Le Christ a 



révélé au monde le plan de Dieu, un plan de réconciliation, une espérance divine. Impatients de 

voir ce plan se dévoiler dans notre monde d’aujourd’hui, nous implorons dans cette « antienne 

O » - c’est ainsi qu’on appelle ces antiennes parce qu’elles commencent toutes par 

l’exclamation « O » - la Sagesse divine ; qu’elle vienne à nous, qu’elle vienne nous montrer le 

plan du Salut de Dieu, en sorte que nous puissions avoir part à sa vie et à ses bénédictions. 

 

Prière 

Dieu, créateur et rédempteur des hommes, tu as voulu que ton Verbe éternel prenne chair dans 

le sein de la Vierge : sois favorable à notre prière : que ton Fils unique, qui s’est fait l’un de 

nous, nous donne part à sa vie divine. 

 

Ferie de l’Avent – Samedi 18 

Livre de Jérémie 23, 5-8 

Voici venir des jours – oracle du Seigneur–, où je susciterai pour David un Germe juste : il 

régnera en vrai roi, il agira avec intelligence, il exercera dans le pays le droit et la justice. En 

ces jours-là, Juda sera sauvé, et Israël habitera en sécurité. Voici le nom qu’on lui donnera : 

« Le-Seigneur-est-notre-justice ». C’est pourquoi, voici venir des jours – oracle du Seigneur – 

où, pour prêter serment, on ne dira plus : « Par le Seigneur vivant, qui a fait monter du pays 

d’Égypte les fils d’Israël », mais : « Par le Seigneur vivant, qui a fait monter du pays du nord 

les gens de la maison d’Israël, qui les a ramenés de tous les pays où il les avait chassés ». Car 

ils demeureront sur leur sol. 

 

Psaume 72 

 Dieu, donne au roi tes pouvoirs, à ce fils de roi ta justice. 

Qu'il gouverne ton peuple avec justice, qu'il fasse droit aux malheureux ! 

 Il délivrera le pauvre qui appelle et le malheureux sans recours. 

Il aura souci du faible et du pauvre, du pauvre dont il sauve la vie. 

 

 Béni soit le Seigneur, le Dieu d'Israël, lui seul fait des merveilles ! 

Béni soit à jamais son nom glorieux, toute la terre soit remplie de sa gloire ! Amen ! Amen ! 

 

Évangile de Jésus-Christ selon saint Matthieu 1, 18-24 

Voici comment fut engendré Jésus Christ : Marie, sa mère, avait été accordée en mariage à 

Joseph ; avant qu’ils aient habité ensemble, elle fut enceinte par l’action de l’Esprit Saint. 

Joseph, son époux, qui était un homme juste, et ne voulait pas la dénoncer publiquement, décida 

de la renvoyer en secret. Comme il avait formé ce projet, voici que l’ange du Seigneur lui 

apparut en songe et lui dit : « Joseph, fils de David, ne crains pas de prendre chez toi Marie, ton 

épouse, puisque l’enfant qui est engendré en elle vient de l’Esprit Saint ; elle enfantera un fils, 

et tu lui donneras le nom de Jésus (c’est-à-dire : Le-Seigneur-sauve), car c’est lui qui sauvera 

son peuple de ses péchés ». Tout cela est arrivé pour que soit accomplie la parole du Seigneur 

prononcée par le prophète ‘Voici que la Vierge concevra, et elle enfantera un fils ; on lui 

donnera le nom d’Emmanuel’, qui se traduit : « Dieu-avec-nous ». Quand Joseph se réveilla, il 

fit ce que l’ange du Seigneur lui avait prescrit : il prit chez lui son épouse. 

 

Homélie 

Un des éléments les plus caractéristiques du Judaïsme, parmi les religions de l’ancien Proche-

Orient, est la révélation que Dieu fait lui-même de son Nom, à Moïse et au peuple d’Israël qu’il 

est en train de se constituer. Dans les autres civilisations, les gens eux-mêmes se choisissaient 

leurs dieux en fonction de leurs besoins et selon les forces qu’ils découvraient dans la nature. 

Par exemple, les Égyptiens reconnaissaient la puissance du soleil et acclamaient Râ, comme le 

dieu-soleil, capable d’apporter la lumière, la chaleur, mais aussi de rendre fertile la terre. Les 



anciens Babyloniens voyaient dans la puissance de l’eau, à la fois une force de destruction et 

une force vitale, et ils se soumettaient en conséquence à Behemoth. Mais que les choses sont 

différentes pour ces esclaves hébreux d’humble condition ; Dieu les choisit et leur révèle son 

nom, Yahvé ou Adonaï, ce qui se traduit par Seigneur ou mon Seigneur. Ceci caractérise le 

Dieu des juifs comme ayant plus de puissance, plus de sagesse, et plus de discernement que les 

autres dieux. Dieu choisit qui il veut, en fait un peuple, et le protège de ses ennemis dans les 

temps de détresse. Il révéla ce nom de Yahvé/Adonaï à Moïse au Mont Sinaï au cœur du buisson 

ardent, et ensuite, par son intermédiaire, il donna au peuple la Loi par laquelle ils pourraient 

devenir le peuple de Dieu dans une relation d’alliance. 

À la plénitude des temps, Dieu envoya son Fils comme Seigneur, pour réaliser à nouveau ce 

qu’il avait fait par son serviteur Moïse, pour libérer de l’esclavage le peuple qu’il avait choisi. 

Jésus est Seigneur du ciel et de la terre par sa mort salvatrice et il apporte la Rédemption et la 

guérison à tous ceux qui mettent en lui leur foi et leur confiance. Cette « antienne O » est une 

supplication adressée au Rédempteur de ce monde, de venir à nouveau, de revenir auprès de 

ceux qui attendent sa venue finale dans notre siècle et notre temps. Alors comme prière 

personnelle, nous demandons au Christ de venir, non seulement comme le Roi du monde et des 

nations, mais tout spécialement comme le Roi du cœur de l’homme. Puissions-nous, avec les 

commandements de Dieu dans le cœur, vivre en accord avec la nouvelle loi d’amour que l’on 

trouve dans l’enseignement de l’Évangile. Au moment où nous présentons notre prière, 

rappelons-nous combien nous avons besoin de l’amour miséricordieux de Dieu et que nos cœurs 

demeurent fidèles, fervent et disponibles. 

 

Prière 

Tu le vois, Dieu tout-puissant, nous ployons sous le péché qui a soumis l’homme à sa loi : 

apporte-nous la délivrance grâce au renouveau que nous attendons de la naissance incomparable 

de ton Fils bien-aimé. 

 


